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^ARCHITECTURE RELICIEUSE: EGLISES ET COUVENTS 1

ti/CK

basilique Saint-Pierre 2, construite par Sigismond au
VIe siecle 3, subit quelques modifications vers la fin du Xe
ou au debut du Xle siecle, oil Ton reunit la rotonde ä la nef;
quelques cliapiteaux figures, avec personnages humains et
animaux, lions, grifions, proviendraient de colonnes alors
utilisees4. G'est dans ce cadre qu'il faut placer le couronne-
ment de Conrad le Salique en 1034 5.

L'edifice ainsi transforme subsiste jusqu'au XIIe siecle.

1 Blavignac, Histoire de Varchitecture sacree du IVe au Xe siecles dans les anciens eveches
de Geneve, Lausanne et Sion, 1853; Arciiinard, Les edifices religieux de la vieille Geneve, 1864;
Guyer, Die christlichen Denkmäler des ersten Jahrtausends in der Schweiz, 1907; H. Naef, Les
origines de la Reforme ä Geneve, 1936, 10, Les edifices religieux; Blondel, Les premiers edifices
Chretiens de Geneve de la fin de l'epoque romaine ä l'epoque romane, G, XI, 1933, 77; PS, 108 sq.,
refer.

2 Sur Saint-Pierre: Baulacre, CEuvres, J, 1857, 216, B, Cathedrale de Geneve; Blavignac,
Description de l'eglise de Saint-Pierre, ancienne cathedrale de Geneve, MDG, IV, 1845, 101;
id., Notes historiques sur l'eglise de Saint-Pierre, ancienne cathedrale de Geneve, ibid., VI, 1849,
95; id., Notice sur les fouilles pratiquees en 1850 dans l'eglise de Saint-Pierre et description des

objets decouverts, ibid., VIII, 1852, 1; Saint-Pierre, ancienne cathedrale de Geneve, Publication
de VAssociation pour la Restauration de Saint-Pierre, plusieurs fascicules, de 1891 ä 1899; Archi-
nard, Aes edifices religieux de la vieille Geneve, 208; G. Martin, Saint-Pierre, ancienne cathedrale
de Geneve, 1910; Leclercq et Cabrol, Diet, d'arch. ehret, et de lilurgie, 945, La cathedrale; H.Naef,
Les origines de la Reforme ä Geneve, 1936, 10; PS, 108, 137, refer. — Sur le cloitre, cf. p. 126. —
Sur les phases constrictives de l'edifice: Gosse. Contribution äl'etude des edifices qui ont precede
l'eglise de Saint-Pierre-es-Liens ä Geneve, Saint-Pierre, ancienne cathedrale de Geneve, 3me fasc.,
1893; Guillot, L'eglise de Saint-Pierre ä Geneve, notice historique, ibid., 1891; C. Martin,
Les phases constrictives de Saint-Pierre, RHG, III, 1906-1913, 98; id., Saint-Pierre, ancienne
cathedrale de Geneve, 1910; PS, 109 (d'apres Besson et Martin); 108, note 5, refer.; Blondel,
G, IX, 1931, 49, n° 3; XI, 1933, 78, Saint-Pierre, ancienne cathedrale. — Marques de tächerons,
C. Martin, Saint-Pierre, pi. XLV; PS, n° 396.

3 Cf. p. 107.
4 G, XI, 1933, 84 et note 1; PS, n° 276 (69), 277 (70), 278 (162).
5 Sur ces modifications: Blondel, G, XI, 1933, 84-85. Rectification des donnees de



Fig 107 — Phases constructnes de Saint-Pierre, du \IIe au \I\e siecles
Dessin de 1/ Blondel
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IJ est alors remplace par la cathedrale qui est parvenue jusqu'a nous (fig. 9, 74, 83,
107J1. On ne sait pas la date exacte —-vers 1160 — ä laquelle debute sa construction,
qui est peut-etre due ä l'eveque Ardutius de Faucigny (1135-1185)2. La nef est achevee

en 12323. Les tours du sud et du nord datent du XIIIe siecle, mais la premiere a ete
rebätie au debut du XVIe siecle (la base est en place en 1510, la tour est terminee en

1525-30), sous la direction du chanoine Pierre du Sollier4, et la seconde a ete fortement
remaniee en 1891. De frequents incendies, en 1289,1334, quinze ans plus tard, puis en
1430, 1469 (refection de l'aiguille entre les tours), necessitent d'importantes reparations

5. La cathedrale, dont la construction a dure longtemps, est un edifice de

transition ou le style gothique primitif s'associe au style roman6, et qui clecele des

elements divers, surtout bourguignons et de la vallee du Rhone 7, sans cependant
se rattacher ä aucune des grandes ecoles regionales d'alors8. Peut-etre meme qu'au

C. Martin, qui ne croyait pas ä des constructions entre l'eglise du VIe et celle du XIIe siecle,
bien qu'admettant que quelques fragments sculptes datent des Xe-XIe siecles: Martin, Saint-
Pierre, 211, note 70; 16, La pretendue eglise du Xe siecle; PS, 136.

1 Martin, 21, Ilistoire du monument.
2 Sous Ardutius, l'ceuvre de la cathedrale existe dejä; au milieu du XIIe siecle, les travaux

sont dejä commences, puisque des ceremonies sont celebrees devant un autel.
3 La construction a commence par l'ouest et les bases du chceur; vers 1160, on eleve la nef

avec les quatre travees du collateral nord, et les cinq travees du collateral sud; apres 1175, on
edifie le transept sud avec ses chapelles, les parties hautes du chceur, puis le transept nord, enfin
la cinquieme travee du collateral nord. A la fin du meme siecle, le choeur est acheve ainsi que le
transept et les parties hautes de la nef ä l'ouest.

4 PS, 286-287, n° 603.
5 La fleche, brülee en 1430, relevee peu apres, puis tronquee, a ete reconstruite en metal

en 1895: Martin, 39, Les restaurations du XIXe siecle. —En resume, Martin, 2: « Commencee
au XIIe siecle, et terminee en grande partie au siecle suivant,... le XIVe siecle a assiste ä l'acheve-
ment des tours, tandis que le siecle suivant fut surtout une periode de restaurations... Enfin,
peu d'annees avant la Reforme, le chapitre terminait la refection de la tour du midi.

6 Martin, 121: «Elle n'est plus romane, mais eile n'est pas encore gothique. Saint-Pierre
n'est pas un edifice construit dans un style uniforme. L'uniformite de composition de son plan
n'est qu'apparente. En realite, les parties basses de la nef et des bas-cötes, le transept et l'abside,
les etages superieurs de l'edifice, sont trois regions qui expriment des tendances tres differentes.
Chacune d'elles a, pour ainsi dire, son style ä eile. »

7 Martin, 122, influences bourguignonnes sur la nef, mais avec un accent local; 123, le
transept et le chceur rappellent la cathedrale de Lyon et les edifices de la vallee du Rhone; 123-124,
les galeries et les fenetres evoquent le style bourguignon; en somme, les elements bourguignons
predominent; 124 : « Quand bien meme des influences d'origines diverses ont pu s'exercer sur son
architecture, la cathedrale de Geneve n'en demeure pas moins, dans son essence, un specimen de
cet art gothique meridional qui n'accepta jamais qu'en partie les innovations venues du Nord,
et qui conserve toujours le souvenir des grandes traditions de l'art latin. A ce titre, Saint-Pierre
n'est pas seulement un edifice representatif d'un art de transition entre deux epoques, il montre
l'alliance des tendances opposees de deux races... ffiuvre remarquable d'unite et d'harmonie,
que Viollet-Le Due considerait comme l'un des types les plus remarquables de l'architecture
de la fin du XIIe siecle, appartenant aux ecoles lyonnaise et bourguignonne. »

8 Martin: «Elle ne se rattache directement ä aucune des grandes ecoles regionales d'archi-
tecture dont les caracteres peuvent etre nettement determines. »



Tig 108 — Phases construcln es de Saint-Germain Dessin de L Blondel
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lieu de recevoir de ces regions leurs influences, elle en a ete l'inspiratrice, comme
celle de Lausanne.

** *

Au debut du XVe siecle — elle etait aclievee en 1405 1 — le cardinal Jean
de Brogny fait bätir en style gothique flamboyant la chapelle de Notre-Dame, dite
des Macchabees 2, sur le flanc sud de la cathedrale. Ses analogies avec des edifices

d'Avignon, en particulier avec l'eglise des Gelestins 3
que le cardinal avait embellie,

ont amene M. Naef ä en attribuer la construction ä Perrin Morel, qui travaille dans
cette ville de 1395 ä 1401, et a son fils Jacques 4; ils seraient aussi les auteurs des

sculptures. M. L. Blondel n'admet pas ces hypotheses et croit plutöt ä une influence
bourguignonne, melee d'elements locaux Savoyards 5.

** *

A la basilique primitive de Saint-Germain, deja remaniee apres 500 6, succedent:
une eglise construite vers la fin du XIIIe siecle, detruite lors de l'incendie de 1334;
une troisieme construction posterieure ä 1334, et une quatrieme, principalement
du XVe siecle 7, qui subsiste de nos jours (fig. 82, 108). Rendue au culte catholique
en 1803, apres diverses affectations, elle a ete restauree en 1907.

** *

1 Dates, en dernier lieu: G, XVI, 1937, 103; XVIII, 1940, 49. 11 y avait peut-etre sur cet
emplacement une chapelle anterieure: XVIII, 1940, 49.

2 Deonna, L'humble origine du cardinal Jean de Brogny, G, II, 1924, 297, note 2, refer.;
Martin, Saint-Pierre, 197, La chapelle des Macchabees; PS, 156, n° 348 sq., refer.; II. Naef,
Les origines de la Reforme ä Geneve, 1936, 11; id., La chapelle de Notre Dame, dite des Macchabees,
ä Geneve, G., XV, 1937, 102; IX, 1931, 50, n° 4; Blondel, XVIII, 1940, 48 (diverses constatations
nouvelles sur la construction et sur les modifications au cours du XVe siecle).

Sur le nom des Macchabees: G, XV, 1937, 104; XVIII, 1940, 52. — La chapelle a ete entie-
rement restauree et repeinte de 1878 ä 1888: Mayor, Restauration de la chapelle des Macchabees
et de l'ancienne cathedrale de Saint-Pierre, BHG, I, 86. Puis en 1939: Blondel, Restauration
de la chapelle des Macchabees, G, XVIII, 1940, 48.

3 Naef, G, XV, 1937, 105, L'edifice; id., Les origines de la Reforme ä Geneve, 266.
4 Ibid., 112, L'architecte; 115, La sculpture et l'atelier de Perrin Morel.
5 G, XVIII, 1940, 52.
6 Cf. p. 107.
7 Sur l'eglise et ses divers phases: PS, 110, flg., plan, 111, note 1, refer.; G, V, 1927, 110,

fig., pi. a; 111, note 1, refer.; IX, 1931, 52, n° 32; Blondel, XI, 1933, 86, Eglise de Saint-
Gerinain, fig.3, plan; Chretien, IJeglise Saint-Germain, sermon prononce ä l'occasion de l'inau-
guration des vitraux de Saint-Germain, le 6 janvier 1929 (historique).

Maquette en plätre des fondations, 1904, Musee d'Art et d'IIistoire, salle du Vieux
Geneve.



— 140 —

La deuxieme eglise de la Madeleine, du Xe siecle 1, est modifiee au XIe siecle,
et l'abside circulaire est remplacee plus ä Test par un chceur carre 2. Cette troisieme
construction, qui est mentionnee en 1110, est insuffisante quand la paroisse de la
Madeleine devient, au cours du XIIe siecle, un riche quartier urbain, et eile fait
place ä une quatrieme eglise, plus vaste, qui a subsiste jusqu'au XIVe siecle 3,

mais dont nous ne savons rien, car la cinquieme, des XIVe et XVe siecles, recouvre
ses fondations 4. Cette derniere s'accroit avant la Reforme de petites chapelles sur
ses cötes sud et nord 5. Modifiee au cours du temps 6, mal restauree en 1846 7, puis
avec methode de 1913 ä 1924 8, eile subsiste de nos jours {fig. 83, 109-111).

** *

A Saint-Gervais9, l'eglise primitive des IXe et Xe siecles10 est convertie en

crypte et englobee au XIe siecle — peut-etre au debut de ce siecle — dans une eglise

romane plus grande, de type basilical11, qui a subi des remaniements au cours du

XIIe et du XIIIe siecles12. Recouverte en charpente, sauf le choeur qui est voüte,
eile est incendiee en 1345 par le sire de Gex, en lutte contre la Savoie, et la nef et le

choeur ayant subsistes seuls a la catastrophe, reconstruite13. Toutefois, des le debut

1 Pour les constructions anterieures, de l'epoque romaine et du debut du christianisme,
cf. p. 108.— Sur les eglises successives: G, IV, 1926, 267, refer.; IX, 1931, 49, n° 1; PS, 51,
refer., 108; Naef, Les origines de la Reforme ä Geneve, 1936, 12; Blondel, G, XI, 1933, 89,
Eglise de la Madeleine, fig. 5, plan.

Anciennes vues de la Madeleine: Escuyer, Alias piltoresque de Geneve, 1822; aquarelle
d'Albert Hentsch, en 1837, G, II, 1924, 176, fig. 8; huile de Robellaz (1844-1882), vers 1872,
Musee d'Art et d'IIistoire, Salle du Yieux Geneve, VG, 190; en 1882, H. Silvestre, Geneve

piltoresque, 1890, n° 19; en 1896, par L. Gianoli, Pages d'art, 1925, 201, pl.
2 Blondel, G, XI, 1933, 93, Troisieme eglise, flg. 5, plan.
3 Ibid.
4 Ibid.-, les incendies en 1334 et 1430 ont necessite les reconstructions ulterieures.
5 G, II, 1924, 169.
6 Historique sommaire de ces transformations, ibid., 168.
7 Ibid., 170.
8 C. Martin, L'eglise de la Madeleine, BHG, IV, 1914-23,48; id., La restauration du temple

de la Madeleine, G, II, 1924, 167. — Plaque commemorative de la restauration:PS, 406, n° 1052.
9 Deonna, NA, 1915, 65, refer.; PS, 111, note 6, refer.; 322, refer.; G, IX, 1931, 58, n° 43;

Blondel, G, XI, 1933, 94, Eglise de Saint-Gervais, fig. 8, plan; II. Naef, Les origines de la
Reforme ä Geneve, 1936, 12; sur le clocher: Blondel, G, IX, 1931, 70, flg. 3 (en 1548).

Relief en plätre des fondations, execute lors des fouilles de 1902-1903, Musee d'Art et d'IIistoire,

salle du Yieux Geneve, VG, 85; ASAK, 1905, 24; Moritz, Etude sur la reconstitution de

l'eglise de Saint-Gervais. 1905, 4, flg. 2. — Escuyer, Atlas piltoresque de Geneve, 1822 (vue datee
de 1833).

10 Cf. p. 110.
11 G, XI, 1933, 96, Eglise romane.
12 Ibid., 97 et note 1.
13 Ibid., 97, n° 3, Reconstruction du XIVe siecle.



Fig 109 — La Madeleine
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du XVe siecle, l'edifice est en mauvais etat; il est entierement rebäti1 vers 1435,

date que Ton voit avec les armoiries de l'eveque Francois de Mez sur la face sud

Fig. 110. — La place de la Madeleine en 1882, aquarelle par H. Silvestre.
Musde de Geneve.

du clocher 2. Apres 1688, on demolit en partie le mur nord de la nef pour le rem-

1 G, XI, 1933, 98, 4, Edifice actuel du XVe siecle
2 Ibid IX 1931, 73-74, fig. 4, X, 1932, 28-29, fig 1-2, Ganz, Les armoiries de Francois
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placer par un nouveau mur avec des galenes {fig. 112, IIS, 117)1. L'eglise du
XVe siecle a ete restauree en 1902-1903 2 et le clocher en 1930 3.

** *

Sur la place de la Taconnene 4, au sud de la cathedrale, Notre-Dame-Ja-Neuve
est edifiee au commencement du XIIIe siecle, et citee pour la premiere fois en

b ig 111 — Phases constructives de La Madeleine, d'apres L Blondel (G \I, 1933, 89, fig 5)

de Mies, eveque de Geneve, Arch herald suisses, 1930, 169, PS, 322, n° 684, la pierre a ete entie-
rement refaite en 1772

1 G, XI, 1933, 98, 5, Adjonctions posteneures
2 R Morit7, Etude sur la restauration du temple de Saint-Ger\ais a Geneve, Dull technique

de la Suisse rornande, 1905
3 G, IX, 1931, 70, Clocher de Saint-Gervais, X, 1932, 28
4 Arciiinard, Les edifices religieux de la vie ille Geneve 202, Fatio, N4, 1914, 75, L'Auditoire,

G, IX 1931, 50, n 5
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1225 1. Elle est incendiee au XlVe siecle, reconstruite, puis remaniee ä diverses

epoques 2, comme en temoignent ses culs-de-lampe et ses clefs de voüte armories.
Depuis la Reforme, eile sert au culte protestant et, sous le nom encore actuel

d'Auditoire, aux cours publics de theologie, puis,
en 1670, transformee en Auditoire de l'Academie;
eile est divisee en trois etages, percee de portes et
mutilee de diverses manieres 3.

** *

Saint-Pierre, Saint-Germain, Saint-Gervais, la
Madeleine, l'Auditoire sont les seules eglises ante-
rieures a la Reforme que nous ayons conservees.

** *

Au bas de la Cite, la chapelle de Notre-Dame du Pont du Rhone 4, dite « des

Florentins », est erigee sans doute avant 1466 par le banquier Francesco Sassetti
(1420-1491) 5, un des riches commergants florentins en relation d'affaires avec
Geneve; eile est pillee et detruite ä la Reforme.

Les cliapelles de Sainte-Catherine, dite de Brandis, au rez-de-chaussee d'une
maison du Molard construite au debut du XVe siecle 8, de Saint-Jeoire, dans l'höpital
du meme nom 7, ont ete secularisees ä la Reforme, mais les edifices qui les abritaient
n'ont ete demolis que plus tard, la maison du Molard en 1889.

** *

Les edifices religieux situes hors de la ville partagent le sort des faubourgs
demolis en 1535. G'esb l'eglise Saint-Leger, dont la premiere mention remonte entre
1215 et 1218 8. C'est Saint-Victor, dont l'eglise primitive9, visitee vers 999 par

1 G, XIX, 1941, 103.
2 En 1875, surelevee de deux etages, G, XVIII, 1940, 51; XIX, 1941, 103. Attribuee ä la

fin du XVe siecle aux Macchabees, qui font construire une fleche.
3 G, II, 1924, 303.
4 Arciiinard, 12, n° 7, 13, n° 8; C. Martin, La chapelle des Florentins, BHG, III, 1906-

1913, 117, discute son emplacement; NA, 1916, fig. 1 (L'Ile et les Ponts au XIVe s.); Naef, Les
origines de la Reforme ä Geneve, 1936, 271.

5 Mirtin, l. c.\ Boiiel, Les foires de Geneve au XVe siecle, 131, IX, Lombards et banquiers,
134; Warburg, Francesco Sassetti letztwillige Verfügung, Beiträge August Schmarsow, 1907;
BHG, III, 1906-1913, 103.

6 Archinard, 11, n° 6; PS, 150, n° 320.
7 Arciiinard, 16, n° 11. Sur cet höpital, cf. p. 153.
8 Arciiinard, 148; Blondel, Les faubourgs de Geneve au XVe siecle, 50; Naef, Zes origines

de la Reforme ä Geneve, 12; detruite en 1535-1536.
9 Cf. p. 108.

Fig. 112. —• Le clocher de Saint-Gervais,
d'apr£s la clironique de Munster, 1548.
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l'imperatrice Adelaide, veuve de l'empereur Othon, est remise ä cette date aux
moines de Gluny, completee par une construction plus vaste sous l'impulsion de

l'abbe Odilon, et pourvue d'un prieure U Eglise et prieure, qui menacent ruine

EPOaVE CAROL1NG1ENNE
EGLISE "ROMANE W
SL'-S«. vm

VI-

s<y///,

Fig. 113. — Phases constructives de Saint-Gervais, d'apiös L. Blondel
(G, XI, 1933, 97, fig. 8).

1 Galitfe, Geneve hist, et arch., I, 207; Archinard, 66 (prieure), 145 (eglise); surtout
Blondel, Les faubourgs de Geneve au XVe siecle, 73 (lre eglise); 77 (2me eglise); 79 (prieure); id.,
G, XI, 1933, 99, Saint-Victor; PS, 51, 108. refer. — Conrad Witz a represents en 1444 une partie
du prieure sur son retable de Saint-Pierre: Blondel, Les faubourgs, 66, fig. 79. — Sceaux des

prieurs: Blavignac, Armorial genevois, 289; Blondel, Les faubourgs, 23, fig.; 31, fig.; 85, fig.;
sceau du prieur Urbain Bonivard, grand-oncle de Franpois: Baulacre, CEuvres, I, 376. — Une
Crosse, trouvee au XVIIIe siecle dans la chapelle de Brandis au Molard et aujourd'hui perdue, a

ete attribuee sans raison au prieure de Saint-Victor: PS, 150, n° 320.

10
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des le debut du XVIe siecle, sont demolis ä partir de 1534 1; un fragment de colon-
nette du XVe siecle en serait un des rares vestiges 2.

G'est, dans le faubourg du Temple, entre la porte de Rive et le lac, la maison
de l'ordre militaire des chevaliers du
Temple de Saint-Jean de Jerusalem,
qui est sans doute construite des le

XIIe siecle, mais qui est citee pour
la premiere fois en 1277 3. Dispa-
raissent aussi diverses chapelles: dans
le faubourg Saint-Leger celle de la
Recluse Sainte-Marguerite, avec maison

d'habitation, qui est mentionnee
des 1318 et qui, ruinee en 1534, est
rasee en 1537 4; dans le faubourg Saint-
Victor celles de Saint-Paul, bien ante-
rieure au XVe siecle5, et de Saint-Lau-
rent*\ dans le faubourg de Plainpalais
l'oratoire construit par Jean Nergaz,

procureur de l'höpital des Pestiferes,
des 1504, ä l'occasion d'une epidemie
de peste, mais auquel on travaille
encore en 1513 et 1514 7; ä Carouge
celle de Saint-Nicolas 8.

*

Des couvents 9, ceux de Rive et de Sainte-Claire, sont les seuls ä l'interieur
de l'enceinte 10.

Celui des Franciscains, ou Cordeliers, ou Freres Mineurs11, mentionne pour la

1 Blond ei., Les faubourgs, 81, Demolition du prieure.
2 Ibid., 106, n° 125; PS, 149, n° 312.
3 Ibid., 87, Le Temple; Galiffe, Geneve hist, et arch., I, 215; Archinard, 7, n° 5. — Sceau

des chevaliers du Temple en 1190, Blondel, 91, fig.
4 Blondel, Les faubourgs, 48; Archinard, 4, n° 3.
5 Blondel, 69; Archinard, 3, n° 2.
6 Blondel, 84; Archinard, 5, n° 4.
7 Blondel, 55; Archinard, 1, n° 1; saccage par les Bernois en 1530.
8 Blondel, 62.
9 Archinard, 34, Les couvents.

10 G, XIII, 1935, 326; Etrennes genevoises, 1928, 13.
11 Galifff, Geneve hist, et arch., I, 208; Archinard, 87; Blondel, Notes d'arcli. genevoise,

XII, Le couvent de Rive, BHG, V, 1932, 286; id., Notes d'arch. genevoise, 115; id., G, XIV,

Fig. 114. — Couvent des Cordeliers ä Rive, d'apres
L. Blondel (G, XIV, 1936, 44, flg. 7).

**
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premiere fois en 1266, occnpe avec ses bätiments et ses jardins un vaste emplacement
entre le cours de Rive au nord, la rue Verdaine ä Tonest, le College actuel, et s'etend
au sud jusqu'au Palais de Justice (fig. 114J1. L'eglise comprend plusieurs chapelles;
nous connaissons les noms de quelques-unes et ceux de leurs donateurs des XIVe et

Fig. 115. — Detail architectural du Convent des Cordeliers ;v Rive.
Dessin de L. Blondel (G, XIV, 1936, 45, fig. 8).

XVe siecles 2. D'autres chapelles sont dans le cloitre 3 ou ailleurs encore, celles
de la Confrerie de la Fete-Dieu, fondee en 14344, et des Pauvres Vergo-
gneux, fondee en 1436 par Frangois de Versonnay5. La plus importante est celle de

Notre-Dame de Bethleem, fondee pres de la porte de l'eglise, par Anne de Chypre,
femme du due Louis de Savoie, entre 1457 et 1460 6. Tout pres s'eleve son mausolee.
Attenant ä l'eglise, le grand cloitre est ouvert au public, mais le petit cloitre est

1936, 43; A. Choisy, Notes sur le couvent de Rive, Etrennes genevoises, 1928, 3; 27, refer.; II. Naef,
Les origines de la Reforme a Geneve, 1936, 16; PS, 148, note 1, refer., 182.—• Sceaux du couvent:
Blavignac, Armorial genevois, 290; Etrennes genevoises, 1928, 13, 27, fig.; Blondel, Les faubourgs
de Geneve au XVe siecle, 15, fig.; le sceau est au Musee, F. 304. — Une inscription sur un exemplaire
du Breviaire de Lausanne, imprime par Adam Steinschaber en 1478-1479, atteste qu'il appartenait
au couvent des Cordeliers de Rive: Besson, UEglise et Vimprimerie, I, 88, note 1 (a la Bibl. publique
de Geneve).

1 Plan d'une partie du convent: G, XIV, 1936, 44, fig. 7.
2 Liste, Etrennes genevoises, 1928, 8.
2 Celle de saint Eloi, ibid., 9.
4 Ibid., 9; inscription de fondation, PS, 367, n° 901.
5 Etrennes genevoises, 9; inscription de fondation, PS, 367, n° 902.
ü Ibid.] Naef, Les origines de la Reforme ä Geneve, 271. Saccagee en 1534, rasee en 1537.
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reserve aux freres. Nous possedons quelques clefs de voüte armoriees qui l'ornaient,
et un fragment d'arc de style gothique flamboyant qui provient de la salle ou de la
galerie au-dessus de son promenoir {fig. 115)1. Le petit cloitre est sans doute edifie
dans la deuxieme moitie du XIVe siecle, grace aux liberalites de lacomtesse Maliaut
d'Auvergne ou de Boulogne, epouse du comte Amedee III de Genevois, car la chapelle
qu'elle fonde en 1351 dans l'eglise lui est concedee par les Freres Mineurs « en

recompense des bienfaits qu'ils en ont re^us » 2. D'autres elements, peut-etre le

refectoire, datent du XVe siecle 3. Apres la Reforme, une partie du couvent est
vendue a des particuliers; une autre est demolie et fournit ses materiaux pour la
construction des bastions de Saint-Gervais (Cornavin, construit en 1546, renove en
1645), et Mirond sous la Treille4; une autre encore est transformee en « charpen-
terie », soit en depot de bois et de materiaux de construction; l'aile du refectoire ou
« Vieux College » est reconstruite en immeuble au XVIIIe siecle; la « cbarpenterie »

est demolie en 1769 et Ton edifie a sa place le Grenier ä ble, qui disparait ä son
tour en 1898.

S'il ne subsiste plus sur les lieux aucun vestige du Couvent de Rive, les
demolitions nous en ont conserve quelques fragments architecturaux 5: des clefs de voüte
aux armes de Boulogne, d'Auvergne et de Geneve6, Celles de la comtesse Mahaut, qui
ornaient le cloitre plutöt que sa chapelle; une moulure de porte avec les armes de

Malvenda7, provenant de la chapelle fondee par le chanoine Andre de Malvenda qui
y etait enseveli8, etc. 9.

** *

Au haut de la rue Verdaine, le couvent de Sainte-Claire est fonde en 1473 par
Yolande de France, veuve du due Amedee IX de Savoie, et construit de 1474 a 1476,

1 G., XIV, 1936, 12, n° 871; 45, flg. 8.
2 Ibid., 46; Etrennes genevoises, 8.
3 Ibid.
4 G, XIX, 1941, 92 sq. On y a retrouve des clefs de voütes armoriees du couvent.
5 G, XIV, 1936, 10, n° 870-875; fragment de chapiteau, 12, n° 874; PS, 148, n° 310; tete

humaine grotesque, trouvee en 1887 dans les fondations du couvent, PS, 158, n° 354.
6 Ecartele de Boulogne (gonfanon) et de Geneve (croix evidee), PS, 148, n° 310; 310, n° 658;

423, n° 1138; G, XIV, 1936, 10, n° 870, 875, fig. 4 et 5; parti aux armes de Boulogne et de Geneve,
ibid., 11, n° 872, fig. 6; clef de voüte avec quatre tetes barbues, G, XIX, 1941, 92, apparentee
aux precedentes. oü des tetes barbues occupent aussi deux des cantons; provenant du bastion
de Cornavin, deux clefs de voüte avec dauphins, armoiries des dauphins d'Auvergne: G, XIX,
1941, 6, n° 900-901, flg. 6. Ces clefs de voüte, de la deuxieme moitie du XIVe siecle, auraient
decore moins la chapelle de Mahaut de Boulogne, que le cloitre qu'elle fit edifier, oü elles auraient
alterne leurs motifs: G, XIV, 1936, 44, 46; XIX, 1941, 93.

7 G, XIV, 1936, 12, n° 873, flg. 7; 46.
8 Etrennes genevoises, 1928, 9.
9 Cf. encore, clefs de voüte avec rosace, provenant de Cornavin: G, XIX, 1941, 92; 6,

n° 897. — Benitier du couvent de Rive, disparu: PS, 152, n° 330. — Bassin torsade, pretendus
fonts baptismaux: PS, 151, n° 325.
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date ä laquelle les Ciarisses s'y installent1. Elles n'y restent pas longtemps et le

quittent en 1535 pour se retirer ä Annecy 2. L'edifice est alors utilise par l'Hopital
general qui, rebäti au debut du XVIIIe siecle, est devenu au XIXe siecle le Palais
de Justice. II n'en subsiste que la chapelle, transformee en salle d'audience de la
Cour d'assises 3, ses caves et son puits, sous le Palais de Justice4; le pretendu
souterrain qui l'aurait fait communiquer avec le couvent de Rive n'est qu'une
invention calviniste 5.

** *

Les Dominicains, ou Jacobins, ou Freres Precheurs, acquierent en 1263 des

terrains dans le faubourg de Palais6 et y construisent leur couvent qui n'est point
encore acheve en 1284, avec cloitre et eglise comportant plusieurs chapelles.
Favorise de nombreuses donations, il ne tarde pas ä devenir le plus important des

couvents et edifices conventuels de Geneve, le plus vaste, le mieux pourvu en ceuvres
d'art dont les textes nous ont conserve le souvenir. Apres avoir subi les degäts des

troupes bernoises, il est saccage par les iconoclastes en 1535, puis demoli7. Un beau

chapiteau ä feuillage gothique, de la fin du XIIe ou du debut du XIIIe siecle,
trahissant finfluence de l'ecole bourguignonne, pourrait provenir de l'eglise des

Dominicains 8.

** *

L'Ermitage du Pont d'Arve, mentionne pour la premiere fois en 1461, ne

comprend qu'un oratoire et une maisonnette; il est transforme en 1480 par les freres

1 Dates: MDG, XX, 1888, 1 18. 136, note 1.
2 Galiffe, Geneve hist, et arch., 212; Th. Dufour, Notes sur le couvent de Sainte-Claire ä

Geneve, MDG, XX, 1888, 119; Archinard, 115; Grivel, Notes sur Vordre religieux de Sainte-
Claire et sur la communaute des Ciarisses de Geneve (ä la fin de Jeanne de Jussie, Le levain du
calvinisme, ed. 1865); II. Naef, Les origines de la Reforme ä Geneve, 1936, 16; J. Peter, Petites

chroniques genevoises, 1525-1605, 1900, 39, Le voyage des Clarisses; Blondel, Le Bourg-de-Four,
son passe, son histoire, 1929, 28.

3 Boleslas, Le Palais de Justice de Geneve, BHG, V, 1925-1934, 15.
4 Blondel, I.e.; G, IX, 1931, 47, n° 7; sur le puits de Sainte-Claire: Blondel, BHG,

VII, 1940, 159; Betant, Puits, fonlaines et machines hydrauliques de Vancienne Geneve, 1941, 24,
fig. 6 (orifice du puits).

5 Baulacre, Eclaircissements sur une pretendue communication secrete entre deux anciens
couvents de Geneve, CEuvres, I, 353.

6 Entre la plaine de Plainpalais, la rue de la Corraterie, les maisons du faubourg vers le
Rhone. Friderich, Plainpalais, notice historique, 1924; Cheneviere, Plainpalais, Histoire
dVune paroisse de VEglise Nationale protestanle de Gerleve, 1933.

7 Galiffe, Geneve hist, et arch., I, 209; Archinard, 46, n° 2; Blondel, Les faubourgs de

Geneve au NVe siecle, 34; Id. Naef, Les origines de la Reforme ä Geneve, 14; PS, 182. — Sceaux:
Blavignac, Armorial genevois, 291; Blondel, Les faubourgs, 46, fig.

8 Blondel, Les faubourgs, 108-109, fig.; 81, fig., reconstitution; PS, 148, n° 308-9. — Cf.
aussi un fragment de colonnette: PS, 148, n° 311.
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de Notre-Dame des Ermites, appartenant ä l'ordre mendiant des Ermites de Saint-
Augustin, en une eglise et un couvent qui prennent le nom de Notre-Dame des Graces1

et s'agrandissent en 1495 et 1513. Pas plus que les autres, ce couvent n'echappe
en 1535 an pillage de ses oeuvres d'art et ä la destruction de ses bätiments; la plus

grande partie de ses materiaux sert
a. construire les boulevards Saint -

Christoplie et Saint-Leger.

** *

Le prieure benedictin de Saint-
Jean les Grottes ou de Saint-Jean
hors les Murs2, qui domine la jonc-
tion de l'Arve et du Rhone, est en
dehors des Franchises et depend
de l'abbaye benedictine d'Ainay,
ä Lyon, depuis la donation faite
par l'eveque Guy de Geneve et
confirmee en 1107 par le pape
Pascal II. L'eglise, dejä renommee

pour les miracles qui s'y font,
s'augmente bientöt d'un prieure —
Pierre en est prieur en 1124 — et
les possessions du couvent s'ac-

croissent sans cesse. Nous ne savons que peu de chose de ses constructions 3, qui
furent ruinees en 1535 et dont les pierres furent utilisees pour les fortifications de

Saint-Gervais et de Saint-Leger.
** *

Dans la campagne genevoise, il ne subsiste rien de l'abbaye cistercienne de

Bellerive, fondee en 1150 par Girold de Langin et detruite par les Bernois en 1530 4,

1 Galiffe, Geneve hist, et arch., I, 210, Archinard, 58, n° 3; Blondel, Les faubourgs de
Geneve au A'Fe siecle, 52, Ermitage du Pont d'Arve et Notre-Dame-des-Gräces; H. Naef, Les

origines de la Reforme ä Geneve, 18.
2 Galiffe, I, 214; Archinard, 37, n° 1, Crosnier, Sous-Terre et Saint-Jean, NA, 1916,

41, Le Prieure; Ph. Jamin, Peregrinations histonques au pays romand, 84, Saint-Jean; Blondel,
Les faubourgs, 96; Naef, Les origines de la Reforme ä Geneve, 262. — Sceaux: Blaaignac, Armorial
genevois, 292; Blondel, 100, flg.

3 Le Prieure sur un plan du XVIIe siecle, Blondel, 92, fig.
4 PS, 149, note 2, refer.; Foex, La destruction de l'abbaye de Bellerive et l'erection de son

fief en seigneurie, RHG, IV, 1914-1923, 384; id., Bellerive. La destruction de l'abbaye et la fon-
dation de la seigneurie, RING, XLV, 1923; DHRS, s. v.

Fig 11G. — Carreau de pavement, de l'abbaye de Bellenve,
XIV siecle
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si ce n'est un fragment de carreau de pavement en terre cuite du XIVe siecle, avec
une chimere {fig. 116)1, un füt de pinacle d'autel ou de tombeau2; rien non plus du

prieure benedictin de Lully 3, cite vers 1344.

Mais divers edifices religieux conservent des parties anciennes, malgre les

restaurations qu'ils ont subies au cours du temps. Sous le temple actuel de Jussy,
des fondations revelent un petit oratoire, sans doute du XIIe siecle, point de depart
de l'eglise dont le premier cure connu est cite en 1227 4. Le plus ancien document
relatif a l'eglise et au prieure de Satigny, de l'ordre de Saint-Augustin, date de 912;
une eglise romane a precede l'eglise romano-gothique de la premiere moitie du
XIIle siecle, laquelle a subi divers remaniements avant sa restauration de 1896 5.

A Confignon, le choeur est du XlVe siecle et a ete refait dans la premiere moitie du
XVIe siecle; la chapelle des Seigneurs date de 1322, la nef a ete remaniee ä lafm du
XVIIe siecle et l'ensemble a ete restaure en 1905 6. Les eglises de Bourdigny 7, de

Bardonnex8, de Corsier9, de Celigny10, du Grand-Saconnexn, Hermance12, de

Mategnin13, de Thönex1^, de Vandoeavres15, remontent ä des dates diverses, en partie
avant le XVe siecle 16.

1 G, VIII, 1930, 59, fig. 3.
2 PS, 149, n° 316; G, V, 149, n° 316; VIII, 1930, 59; Deonna, Catalogue des collections

arch., Moyen age et temps modernes, 18, n° 1796.
3 Blond el, Origine et developpement des lieux habites. 11; DHBS, s. v.
4 G, I, 1923, 84, Jussy; IX, 1931, 56, n° 22 (fonts baptismaux du XVe siecle, supportant

la chaire); PS, 112.
5 PS, 112, refer.; DHBS, s. v.: G, IX, 1931, 54, n° 2; XII, 1934, 33 (sepultures, fonts

baptismaux, peut-etre de la fin du XIIe siecle), fig. 1; PS, 151, n° 325, bassin de fontaine (fonts
baptismaux Eglise avec chceur du XIIIe siecle, porte laterale romane. Nef reconstruite en 1727.

6 Crosnier, Le village de Confignon et la chapelle des Seigneurs, NA, 1918, 5; 10, L'eglise et la
chapelle des Seigneurs; G, IX, 1931, 58, n° 36. —Armoiries des nobles de Confignon : PS, 325,n°693.

7 Citee des 1153: DHBS, s. v.; G, IX, 1931, 54, n° 3, construction anterieure an XVIe siecle.
8 Chapelle mentionnee des 1153 et 1250. Restes encore visibles ä l'etage de la maison forte

de Bardonnex: DHBS, s. v.
9 G, IX, 1931, 56, n° 12. Clocher et nef anterieurs au XVe siecle, chceur du XVIIe siecle,

substructions anciennes.
10 G, IX, 1931, 59, n° 57, edifice des XVe-XVIIIe siecles; DHBS, s. v.
11 Ibid., 54, n° 4, choeur anterieur au XVIe siecle.
12 Ibid., 55, n° 10. Murs anterieurs au XVIe siecle, nef remaniee en 1679; chapelle

annexe, construite apres 1441, avec clefs de voüte aux armes d'Allinges et de Menthon. Mayor,
L'eglise d'Hermance, L'ancienne Geneve, 61; PS, 112, note 5, refer.; G, IX, 1931, 55, n° 10. — Cha-
piteaux figures de style tres naif: PS, 158, n° 355; clefs de voüte aux armes d'Allinges et de
Menthon: PS, 324, n° 692-692; fonts baptismaux du XIVe siecle: PS, 152, n° 327; benitier du XVe
siecle: PS, 152, n° 328; 422, n° 1133. — Chapelle du chateau construit en 1247 par Aymon de Faucigny:
DIIBS, s. v. — Fig. 10.

13 Facade du XVe siecle.
14 Avec chapelle de la Vierge du XVe siecle: G, IX, 1931, 59, n° 48.
15 G, IX, 1931, 56, n° 16, edifice des XVe et XVIIIe siecles, restaure; DIIBS, s. v. (tour de

l'eglise datant, sans doute du X11Ie s.).
16 Gf. encore: fonts baptismaux du XVe siecle, ä l'eglise de Collonge-sur-Bellerive, des XVIIe-

XVIIIe siecles: G, IX, 1931, 56, n° 13.



Fig 117 — Saint-Gervais
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